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RÉSUMÉ  

Objectif : Dans un contexte d’insécurité alimentaire soutenu par les pertes constantes de fertilité 

des sols, l’accessibilité difficile aux engrais et la pollution de l’environnement, il urge de recourir 

à d’autres sources de nutriments respectueuses de l’environnement et pouvant subvenir aux 

besoins des cultures. L’objectif de cette étude était d'évaluer et de comparer l'efficacité des fumures 

organiques (fiente des poules, crottin des chèvres, bouse des porcs) et des engrais chimiques dans 

le contexte spécifique du maraîchage dans la commune de Kasenga.  

Méthodologie et résultats : Pour y arriver, trois essais successifs de culture d’amarante ont été 

réalisés (le premier ayant évalué les effets directs et les deux derniers, les effets résiduels de 

déchets utilisés) sur un dispositif en blocs complets randomisés constitué de 20 parcelles 

expérimentales. Il en résulte que, sur les paramètres végétatifs et de production, les meilleurs 

résultats ont été obtenus sur les effets directs et résiduels de fumiers des poules. Aussi, les restes 

de fertilisants : crottin de chèvres, bouse de porcs et l’urée à 46%, ont amélioré le rendement de 

l’amarante, mais leurs effets ne durent que pour quelques temps. Partant de ces essais, la fiente de 

poules est plus recommandable en légumiculture, car avec un apport, elle permet de produire 

jusqu’à trois cycles de culture d’amarante. 

Conclusion et Application des résultats : Cette étude met en évidence les avantages de l'utilisation 

de divers déchets organiques dans des applications pratiques. Les résultats indiquent que ces 

déchets peuvent être transformés en ressources précieuses, tels que des engrais naturels. De plus, 

cette approche présente des bénéfices environnementaux en réduisant l’utilisation des engrais 

chimiques. 

Mots clés : dégradation des sols et pollution, fumures organique, agriculture durable, sécurité 

alimentaire, Kasenga (RD. Congo). 

Comparative study of effectiveness and sustainability of organic fertilizers versus chemical 

fertilizers in market gardening in the municipality of Kasenga (Haut-Katanga, DR Congo) 
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ABSTRACT  

Objective: In a context of food insecurity, sustained by constant losses of soil fertility, limited 

access to fertilizers and environmental pollution, there is an urgent need to resort to alternative 

sources of nutrients that are environmentally friendly and can meet the needs of crops. The 

objective of this study was to evaluate and compare the effectiveness of organic manure (chicken 

droppings, goat dung, pig dung) and chemical fertilizers in the specific context of market 

gardening in the municipality of Kasenga as alternatives to chemical fertilizers while evaluating 

their sustainability as a fertilizer.  

Methodology and results: To achieve this, three successive amaranth crop trials were conducted 

(the first one evaluating direct effects and the last two evaluating residual effects of used waste) 

on a randomized complete block design consisting of 20 experimental plots. In terms of vegetative 

and production parameters, the best results were obtained on the direct and residual effects of 

chicken manure. Also, the residual fertilizers; goat dung, pig dung and 46% urea, have improved 

the yield of amaranth, but their effects last only for a short time. Based on these trials, chicken 

dung is more recommendable for vegetable cultivation because with one application, it allows the 

production up to three crop cycles of amaranth. 

Conclusion and application of results: This study highlights the advantages of the use of various 

organic wastes in practical applications. The results indicate that these wastes can be transformed 

into valuable resources, such as natural fertilizers. In addition, this approach has environmental 

benefits by reducing the use of chemical fertilizers. 

Keywords: soil degradation and pollution, organic manures, sustainable agriculture, food security, 

Kasenga (DR Congo) 
 

INTRODUCTION 

Le droit à une alimentation suffisante est 

reconnu et codifiée par les instances des 

Nations Unies. Pourtant, au regard des chiffres 

publiés chaque année, la portion de personnes 

souffrant de la faim progresse (Dieng, 2010). 

En effet, l’augmentation de la pression 

démographique a entraîné une intensification 

des pratiques agricoles et une extension des 

surfaces cultivées qui s’est traduite par une 

réduction du temps de jachères (Kaho et al., 

2011). Cette situation non seulement 

prédispose le sol à l’érosion, mais entraîne 

aussi un épuisement rapide de ses éléments 

nutritifs notamment l’azote et le phosphore 

(Kaho et al., 2004 ; 2007 ; Yamefack et al., 

2006). Les causes proviennent, entre autres, du 

déséquilibre du bilan minéral (érosion 

sélective et exportations minérales non 

compensées par la fumure) et du bilan 

organique (érosion sélective et surtout 

minéralisation des matières organiques du sol 

accéléré par le labour) (Roose, 1981 ; Pieri, 

1989). Les conséquences agroéconomiques 

sont catastrophiques : la production est 

insuffisante, les revenus sont faibles pendant 

que la précarité de la famille s’accentue, tant 

sur le plan alimentaire qu’environnemental 

(Salim, 2014). Les sols sont essentiels à la vie 

sur terre, mais les pressions humaines sur les 

ressources en sol atteignent des limites 

critiques. En outre, la perte de sols productifs 

va amplifier la volatilité des prix alimentaires 

et potentiellement reléguer des millions de 

personnes dans la pauvreté (FAO & ITPS, 

2015). Cependant, la gestion durable de la 

fertilité des sols dans les zones tropicales 

humides demeure d’actualité, parce que la 

majorité de la production agricole dans les sols 

tropicaux reste encore basée sur le système 

traditionnel (N’dienor, 2006). En RD Congo, 

l’agriculture de subsistance qui représente 

environ 90 % de la production agricole et à 

laquelle se consacre la majorité de la 

population est avant de type itinérant et sur 
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brulis. La perte de la fertilité des sols a donc 

des impacts locaux importants sur les revenus 

des populations paysannes et la nutrition des 

populations (Aho & Legrand, 2018). 

Cependant, la restitution au sol des éléments 

fertilisants prélevés par les récoltes n’est 

possible qu’en utilisant tant les engrais 

organiques que chimiques (Dupriez & De 

Lenneer, 1998). L’utilisation des engrais 

chimiques, de par leur action bénéfique 

immédiate sur la productivité des cultures, 

apparait comme une des solutions. Par contre, 

leur coût élevé et leur faible disponibilité les 

rendent presqu’inaccessibles pour les petits 

paysans (Useni et al. 2012) alors que leur 

utilisation exclusive entraine une baisse de la 

matière organique du sol menant à 

l’appauvrissement des sols (Boli & Roose, 

2000). Par ailleurs, une dépendance continue 

aux fertilisants chimiques pourrait être 

accompagnée par une chute de la teneur en 

éléments organiques avec augmentation de 

l’acidité du sol, la dégradation des propriétés 

physiques augmentant ainsi le taux d’érosion 

dû à l’instabilité des agrégats du sol (Olowoake 

& Ojo, 2014). Cette situation affaiblit les 

systèmes de production et diminue leur 

capacité à subvenir aux besoins des 

populations. Le recours aux engrais organiques 

comme les fumiers reste une option peu 

onéreuse au regard du niveau de vie des 

agriculteurs. Les engrais organiques de par 

leurs effets bénéfiques sur les propriétés 

physico-chimiques et biologiques du sol, et 

donc sur la croissance des plantes 

permettraient de rendre plus efficace 

l’utilisation de doses modestes d’engrais 

minéraux (Jama et al., 2000 ; Uyo & Elemo, 

2000 ; Kitabala et al., 2016). Les ressources 

organiques assurent plusieurs fonctions dans le 

sol, allant de leur influence sur la disponibilité 

des nutriments à la modification de 

l’environnement du sol dans lequel les plantes 

croissent. (Fairhust, 2015). C'est à ce titre que 

se pose avec acuité le problème de l'entretien 

organique des sols (CIRAD, 1998). Dans ce 

contexte, les résidus agricoles et de l’élevage 

sont considérés dans un premier temps comme 

des déchets qui polluent l’environnement 

(Nzila et al.2007). Cependant, Mbogning 

(2000) considère les déchets organiques 

comme des moyens primordiaux utilisés de 

nos jours dans des systèmes intégrés pour le 

développement de l’agriculture dans de 

nombreux pays de l’Asie et de l’Afrique. Ils 

sont destinés à l'entretien ou à la restitution du 

stock d'humus du sol, réservoir en éléments 

nutritifs et agents de cohésion structurale 

(Enita, 2000). Néanmoins, le succès de cette 

stratégie dépendra de la qualité du matériel 

organique utilisé et de la quantité d’éléments 

nutritifs contenue dans ce matériel (Segda et 

al., 2013) couplés aux connaissances 

paysannes sur le sol, étant donné que les 

paysans savent apprécier leur sol (Mpanda et 

al., 2021). La bouse de vache et le fumier de 

poule, par exemple, contiennent une large 

variété de nutriments de plus que ceux des 

fertilisants commercialisés (Drinkwater, et al., 

1995). Les fertilisants organiques peuvent 

donner des quantités suffisantes de nutriments 

lorsqu’ils sont utilisés correctement et ont un 

effet persistant sur le sol pendant plusieurs 

années (Aguyoh et al., 2010). Le présent 

travail a été initié en vue de valoriser les 

différents types de déchets organiques locaux 

en maraichage dans la commune de Kasenga 

afin d’accroitre la productivité et la 

disponibilité des légumes sur les marchés. Les 

objectifs spécifiques consistent à (1) évaluer le 

pouvoir fertilisant des amendements 

organiques (2) identifier le fertilisant 

organique dont les effets perdurent, permettant 

ainsi une mise en place de la prochaine culture 

sans le renouvèlement de l’application. Nous 

partons des hypothèses que, (1) certains 

fertilisants organiques locaux offrent des 

potentialités d’amélioration de la productivité 

des sols des sites maraichers et (2) leurs effets 

résiduels pourraient s’avérer bénéfiques pour 

les cultures à cycle court notamment 

l’amarante.  
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MATÉRIELS ET MÉTHODE 

Lieu d’expérimentation : elle a été conduite 

dans la vallée de Lubi qui constitue la limite 

Ouest de la commune de Kasenga aux 

coordonnées géographiques : 28° 35’54,773’’ 

de longitude Est, 10°24’49,506’’ de latitude 

Sud, à 944 m d’altitude. Celle-ci est une zone 

humide temporaire dans laquelle se 

développent une intense agriculture vivrière et 

maraichère. La Cité de Kasenga, Chef-lieu du 

territoire de Kasenga (Figure 1), est située au 

Sud-est de la République Démocratique du 

Congo dans la province du Haut-Katanga entre 

10° 21’ 17’’ et 10° 26’ 28’’ de latitude sud et 

entre 28° 35’ 11’’ et 28° 37’ 25’’ de longitude 

Est. 

 

Figure 1 : Situation géographique du territoire de Kasenga. 

 

Avec une altitude oscillant autour de 970m, la 

Cité de Kasenga présente un climat de type 

Aw5 du système de classification de Köppen 

(Kasongo, 2008), caractérisé par l’alternance 

d’une saison sèche et d’une saison de pluies. 

Néanmoins, dans le Katanga méridional où est 

située la zone de Kasenga, la plupart des 

auteurs reconnaissent une saison sèche (de mai 

à Septembre), une saison des pluies 

(Novembre à Mars) et deux mois de transition 

(Avril et Octobre) (Assani, 1999). Cependant, 

il a été suggéré l’existence de 5 saisons 

définies à partir d’observations phrénologiques 

portant sur la végétation (Malaisse, 1978). Des 

études récentes montrent une tendance à une 

modification, notamment un début des pluies 

plus tardif et des précipitations moyennes 

annuelles plus faibles comme conséquences de 
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diverses activités anthropiques (feu de brousse, 

déforestation, pollution). Les températures 

moyennes oscillent entre 16°C (Mi-Mai à 

juillet) et 33°C (Octobre et de Novembre). Les 

précipitations ont été de l’ordre de 594 mm de 

janvier 2016 à avril 2017 ; pour la même 

période, il a été observé 668 mm des pluies en 

2014 et 652 mm en 2015 (Rapport territorial 

Annuel, 2017). Sur base de la cartographie des 

sols de Van Engelen et al. (2006), le sol du 

territoire de Kasenga est constitué 

principalement de cambisols, selon le système 

de classification de la FAO/WRB (2006). 

Actuellement, la végétation naturelle boisée 

qui se trouve dans un état fragmenté en raison 

d’importantes activités anthropiques (Cabala, 

2017), notamment l’exploitation du bois rouge 

(Mukenza et al., 2022), se trouve à plusieurs 

kilomètres de la cité de Kasenga ; la cité étant 

actuellement entourée par une auréole des 

savanes correspondant à ce qu’Useni et al. 

(2017) ont qualifié de rayon de déforestation 

dans le contexte de Lubumbashi. 

Matériel et méthodes : Une variété locale 

d’amarante a été utilisée comme matériel 

biologique au cours de notre essai en raison de 

son appréciabilité, son adaptabilité dans 

l’hinterland de Kasenga, sa biomasse et la 

disponibilité de la semence. L’expérimentation 

a été conduite dans le bas-fond de la Lubi. La 

couverture végétale herbacée du site utilisé 

pour l’installation du dispositif expérimental, 

était constituée de Panicum maximum, 

Imperata cylindrica et Cynondon dactylon, qui 

recouvraient le terrain à des degrés différents. 

L’analyse morphologique du sol a révélé une 

texture limono-argileuse. Les analyses des 

échantillons de ce sol effectuées au laboratoire 

de pédologie de l’Université de Lubumbashi 

(UNILU) ont révélé un pH de 6,8 ; 0,0028 % 

de P ; 0,20 % N ; 0,005 % de K et un rapport 

C/N de 21,2. Le fumier de poules obtenu dans 

une maison d’élevage du quartier Kiwala, la 

bouse de porc et le crottin de chèvre ont été 

obtenus respectivement dans une porcherie et 

une étable du même quartier et ont été utilisés 

comme amendements organiques. Leur 

composition chimique déterminée au 

laboratoire de pédologie de l’UNILU est 

reprise au tableau 1. L’urée (46% d’azote) a été 

utilisée comme fertilisant minéral. 

 

Tableau 1 : Composition chimique des échantillons de fumures organiques utilisées 

 Échantillons 

Éléments Fiente de poule Crottin de chèvre Bouse de porc 

N 3,65 % 1,5% 3,27 % 

P 3,04 % 1,5% 3,04 % 

K 9,75 % 3 % 1,65 % 

pH 7,8 4,8 5,9 

 

Conduite de l’essai, paramètres analysés et 

traitements des données : Avec la fertilisation 

comme seul facteur étudié, l’étude a été 

conduite en station suivant un dispositif 

complet randomisé avec quatre répétitions. 

Cinq traitements ont été préconisés, y compris 

trois organiques : fumiers de poules, bouse de 

porc et crottin de chèvre (appliqués à une dose 

de 20t/ha) ; un traitement chimique (Urée à 46 

%) et un témoin. L’essai a été repris trois fois 

dans le temps en vue d’évaluer les effets 

résiduels. Une humidité suffisante a été 

garantie sur chaque parcelle tout au long de la 

période de conduite de chaque essai (30 jours) 

par des arrosages à la dose journalière de 500 

ml d’eau par parcelle de 1m². Les soins et 

entretiens apportés à la culture se sont limités 

aux sarclo-binages manuels en vue d’éliminer 

les adventices, abris potentiels des ravageurs, 

et faciliter la circulation de l’air et une lutte 

phytosanitaire. Un insecticide (Karaté) a été 

appliqué sur toutes les parcelles à raison de 



Kalombo  et al.,   J. Appl. Biosci. Vol: 189, 2023    Étude comparative de l'efficacité et de la durabilité des 

fumures organiques versus engrais chimiques dans le maraîchage de la commune de Kasenga, RD Congo 

19978 
 

25ml de produit pour 10 litres d’eau en vue de 

prévenir toute éventuelle attaque d’insectes 

ravageurs. Avant et après l’installation de 

chacun de trois essais qui ont fait l’objet de 

cette étude, les échantillons des sols ont été 

analysés au laboratoire de pédologie de la 

Faculté des Sciences Agronomiques de 

l’UNILU en vue de déterminer le niveau de pH 

eau, l’azote, le phosphore et le potassium 

disponibles dans le sol.  Les analyses du statut 

chimique du sol après chaque essai en fonction 

du traitement appliqué ont révélé les résultats 

repris à la figure 2. Il ressort de manière 

générale que la teneur en éléments chimiques 

dans le sol diminuait avec les exportations par 

la culture selon les différentes fumures 

employées. Par ailleurs, il apparait clairement 

qu’après le premier essai, ces éléments sont 

restés en grande proportion sur les parcelles 

traitées au fumier de poule en comparaison à 

celles ayant reçu le crottin de chèvre et la bouse 

de porc. En revanche, cette tendance a été 

inversée après le deuxième essai au profit de la 

bouse de porc. 

 

 
Figure 2 : Teneur en éléments chimique dans le sol selon le fertilisant appliqué au cours de l’étude. 

 

L’Anova à un facteur a été utilisé pour évaluer 

les effets des fertilisants sur la croissance et le 

rendement de l’amarante locale, avec test post 

hoc de Tukey (P=0,05) en cas de différences 

entre les traitements. Le logiciel Minitab-19 a 

été utilisé pour cette fin. 

 

RÉSULTATS 

A Effets des traitements sur la 

croissance de l’amarante au premier essai : 

Au premier essai, la taille des plantes et la 

surface foliaire à 20 jours ont été affectées 

significativement par les différents traitements 

(p < 0,05). Par contre, les autres paramètres 

n’ont pas été affectés par les effets directs de 

différents types des fertilisants (figure 3). Il en 

ressort que le fumier de poule a permis 

d’accroître significativement la taille des 

plantes et la surface foliaire. 
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Figure 3 : Croissance de l’amarante en fonction de différents fertilisants (premier essai). T0 

(Témoin, sans apport des fertilisants).T1 (crottin des chèvres) ; T2 (engrais chimique – Urée) ; T3 

(la bouse des porcs) ; T4 (fiente des poules). 

 

Les résultats sur la croissance de l’amarante au 

deuxième essai sont repris à la figure 4. Il 

apparaît que le taux de levée, la survie à vingt 

jours et la surface foliaire n’ont pas été dictés 

par les effets résiduels des fertilisants (P>0,05) 

alors que le reste des paramètres avaient été 

significativement influencés par les 

fertilisants. Il ressort de l’analyse de variance 

que l’engrais minéral a permis d’augmenter le 

nombre des feuilles. Cependant, le fumier de 

poules a induit une augmentation de la taille 

des plantes.  

 

Figure 4 : Croissance de l’amarante en fonction de différents fertilisants (deuxième essai). T0 

(Témoin, sans apport des fertilisants). T1 (crottin des chèvres) ; T2 (engrais chimique – Urée) ; T3 

(la bouse des porcs) ; T4 (fiente des poules). 
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Pour ce qui est des résultats de croissance au 

troisième essai (Figure 5), l’analyse de la 

variance a révélé que tous les paramètres de 

croissance n’ont pas été impactés par les effets 

résiduels de différents traitements types des 

déchets organiques (P>0,05). Il en ressort que 

les traitements appliqués n’ont pas induit des 

effets significatifs sur la croissance de 

l’amarante. 

 

 
Figure 5 :  Croissance de l’amarante en fonction de différents déchets d’animaux (troisième essai). 

T0 (Témoin, sans apport des fertilisants). T1 (crottin des chèvres) ; T2 (engrais chimique – Urée) ; 

T3 (la bouse des porcs) ; T4 (fiente des poules). 

 

B Effets des traitements sur les 

paramètres de rendement de l’amarante : 
Les résultats sur le rendement au premier essai 

sont présentés à la figure 6. Il ressort de 

l’ANOVA que le poids des parties comestibles 

et le rendement total ont été significativement 

influencés par les différents types de 

fertilisants (P<0,05). On constate cependant 

que les meilleurs poids totaux ont été 

enregistrés sur le traitement à base des fumiers 

des poules. En revanche, les faibles poids 

totaux ont été observés sur le traitement sans 

apport des fertilisants (T0). 
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Figure 6 : Production et rendement de l’amarante en fonction de l’amendement organique et 

chimique au premier essai. T0 (Témoin, sans apport des fertilisants). T1 (crottin des chèvres) ; T2 

(engrais chimique – Urée) ; T3 (la bouse des porcs) ; T4 (fiente des poules). 

 

Il ressort des résultats de rendement du 

deuxième essai (figure 7) après analyse de la 

variance, que le poids total et celui des parties 

comestibles ont été significativement 

influencés par les effets résiduels de différents 

traitements (P<0,05). Pour le poids total, la 

fiente des poules a présenté la valeur la plus 

élevée. Cependant, la valeur la plus faible a été 

enregistrée sur le traitement témoin.  

 

 
Figure 7 : Production et rendement de l’amarante en fonction de l’amendement organique et 

chimique au deuxième essai. T0 (Témoin, sans apport des fertilisants). T1 (crottin des chèvres) ; 

T2 (engrais chimique – Urée) ; T3 (la bouse des porcs) ; T4 (fiente des poules). 

 

Il ressort de l’analyse de la variance qu’au 

troisième essai, le rendement de l’amarante a 

été significativement influencé par les 

différents traitements (P<0,05). Il ressort, que 

la meilleure performance a été constatée sur le 

traitement avec fiente des poules suivi de la 
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bouse de porcs. En revanche la faible 

performance a été constatée sur le traitement 

témoin (figure 8). Au fil du temps, le premier 

essai a enregistré des valeurs supérieures en 

termes de poids totaux et des rendements suivi 

du deuxième essai et les valeurs faibles ont été 

enregistrées dans le troisième essai. 

 

 
Figure 8 : Production et rendement de l’amarante en fonction de l’amendement organique et 

chimique au troisième essai. T0 (Témoin, sans apport des fertilisants). T1 (crottin des chèvres) ; 

T2 (engrais chimique – Urée) ; T3 (la bouse des porcs) ; T4 (fiente des poules). 

 

DISCUSSION 

La présente étude cherchait à évaluer les effets 

résiduels des trois fumures organiques en 

comparaison avec l’engrais chimique en 

production de l’amarante installée dans les 

conditions pédoclimatiques de Kasenga. Les 

résultats des paramètres de croissance ont 

rapporté que la taille des plants ainsi que la 

surface foliaire 20 jours après semis ont été 

significativement influencées par les fumures 

appliquées pour les deux premiers essais. Le 

fumier de poule avait permis d’accroître ces 

paramètres. Nos résultats corroborent avec 

ceux obtenus par Faton (2013) dans son étude 

qui comparait quatre types de fumures sur le 

développement foliaire de l’amarante et de la 

grande morelle. En effet, dans son étude, la 

fiente de volaille avait permis d’enregistrer des 

résultats satisfaisants. Ceci pourrait 

s’expliquer par leurs compositions en azote, en 

phosphore, en potassium en plus du calcium 

chez la fiente de volaille. Le calcium intervient 

dans la fabrication de la chlorophylle et permet 

aux plantes d'utiliser l'énergie de la lumière 

(Ndao, 2009). Ablain-Barrière (2016) 

renchérit aussi en montrant que l’azote, le 

potassium, éléments qui étaient en grande 

teneur dans le fumier de poule, favorisent la 

croissance des jeunes tissus. Ceci justifie donc 

les performances élevées des plants 

d’amarante ayant reçu le fumier de poule 

contrairement aux autres fumures. Au 

troisième essai par contre, tous les paramètres 

de croissance n’ont pas été affectés 

significativement par les fumures. Ceci serait 

imputable à l’exportation des éléments par les 

deux cultures précédentes sur les parcelles. 

Une indifférence face aux effets des fertilisants 

a été indiquée pour le taux de levée, le taux de 

survie et le nombre des feuilles à 20 jours au 

premier essai et au deuxième essai (à part le 

nombre des feuilles et la taille à 20 jours). 

Quant au troisième essai, l’effectif des 
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paramètres de croissance (taux de levée, de 

survie, le nombre des feuilles, la surface 

foliaire et la taille de la plante) n’a pas été 

influencé par les déchets d’animaux et l’Urée. 

L’ensemble de ces résultats pourrait expliquer 

d’une part (1) les potentialités génétiques de la 

semence (Yalombe et al., 2017). (2) le retard 

de la minéralisation et/ou mise en disponibilité 

des éléments nutritifs par certains types de 

fertilisants (surtout organique). Le même 

constat a été fait par Kitabala et al. (2016) qui 

ont trouvé que, la taille des plantes à 20 jours a 

été influencée par les fumures car cela est lié 

au fait qu’une fois la plante reprend sa vie 

végétative active, elle exige la disponibilité des 

nutriments, lesquels sont généralement 

apportés par la matière organique. Dans ce cas, 

le sol à travers les conditions qui règnent en 

son sein, va favoriser la décomposition et 

l’assimilation des matières qui y sont 

incorporées. Par ailleurs, les analyses des 

résultats obtenus sur le cycle végétatif et sur 

tous les paramètres de production, au premier, 

deuxième et troisième essai sous l’influence 

des fumures, et sur base de cette analyse ces 

paramètres ont montré des différences 

significatives. En effet, au premier, deuxième 

et troisième essai les meilleurs résultats ont été 

obtenus sur les parcelles à base de fiente des 

poules. Ceci serait dû à la forte proportion 

d’éléments nutritifs notamment l’azote que 

renferme la fiente des poules. En effet, l’azote 

contenu dans les fientes de volailles est 

rapidement disponible pour la plante. Il en est 

de même pour les autres éléments fertilisants 

qu’elles contiennent (Gazeau et al., 2012). 

Dans le même ordre d’idées, l’augmentation de 

rendement dû à l’apport des amendements 

organiques est attribuable au changement 

favorable des conditions du sol (Kaho et al., 

2011), entrainant un bon développement des 

racines et une bonne assimilation des éléments 

nutritifs libérés par la matière organique 

(Kasongo et al., 2013). La faible performance 

des plantes observée sur les sols témoins peut 

être attribuée aux facteurs caractéristiques des 

sols acides : pH acide, toxicité Al et Mg, 

déficiences en nutriments. En effet les  sols 

fortement  acides  sont  toujours  déficients  en  

éléments  et  contiennent  des  quantités 

excessives d’aluminium, de fer et de 

manganèse sous forme soluble, ce qui est très 

nocif pour la croissance des  cultures (Carol & 

Michael, 2005). Néanmoins, il sied de rappeler 

que la production et le rendement diminuaient 

dans le temps en passant d’un essai au suivant 

pour les mêmes traitements. Ceci suggère que 

le stock d’éléments minéraux du sol s’épuise 

au fur et à mesure qu’on est passé d’un essai à 

l’autre. Cela est dû aux exportations des 

nutriments dans les produits de récolte. En 

effet, les sols perdent beaucoup plus 

d’éléments nutritifs que les cultures en 

exportent (Soltner, 2017). Pour le pH, l’apport 

des matières organiques par leurs contenus en 

bioéléments minéraux (Ca et Mg), leur grande 

capacité d’échange cationique et de leur effet 

tampon rehausse le pH du sol (Shutcha et al., 

2010). En effet, le pH du sol était >5,5 sur les 

parcelles amendées avec la fiente de poule. 

Cette augmentation serait due non seulement à 

l’effet tampon de la matière organique, à la 

teneur en cations basiques (essentiellement le 

Ca et Mg), à la présence des micro-organismes 

filamenteux qui prennent naissance dans les 

apports organiques et à la complexation de 

l’aluminium (Kasongo, 2008 ; Mukalay et al., 

2008). Selon Ondo (2011) et Ognalaga et al. 

(2015), un pH voisin de la neutralité constitue 

un atout pour une meilleure absorption 

racinaire des éléments nutritifs. Dans les sols à 

pH < 5,5 ; les bactéries nitrifiantes et fixatrices 

d’azote sont détruites par l’acidité du sol, et la 

nitrification de la matière organique est 

significativement limitée, conduisant ainsi la 

déficience en azote (Mulaji, 2011). En plus, 

Shutcha et al. (2010) montrent que le pH est le 

principal facteur de mobilité des métaux dans 

le Sol. En effet, l’acidité des sols a une très 

grande influence sur la concentration des 

éléments nutritifs et toxiques de la solution du 

sol. Selon Temgoua et al. (2012), Ognalaga & 
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Itsoma (2014) et Djéké et al. (2011), les pH 

alcalins offrent des conditions favorables à 

l’amélioration des propriétés biologiques et à 

la disponibilité des cations du sol. Par ailleurs, 

l’enrichissement des sols en matières 

organiques par épandage d’amendements 

organiques influence significativement les 

propriétés biologiques du sol (Tejada et al., 

2006). Dans  tous  les  types  de  sols,  l’ajout  

de  la matière organique  au  sol  stimule  la 

croissance des micro-organismes et augmente 

l’activité de ceux-ci, ce qui conduit à une plus 

grande  disponibilité  des  éléments  nutritifs  

du  sol  au  bénéfice  des  cultures  (Clément  & 

N’Dayegamiye, 2009). Mahapatra et al. (2013) 

ajoutent aussi que la matière organique rend 

utilisable l’azote qu’elle contient et augmente 

la prépondérance des microorganismes du sol, 

qui, à leur tour créent les conditions favorables 

pour la masse végétative en général, et par 

conséquent la taille de la plante augmente 

significativement. 

 

CONCLUSION ET APPLICATION DES RÉSULTATS 

Les résultats montrent qu’après chaque essai, 

les teneurs en éléments minéraux et le pH ont 

présenté des variations, d’autres sont 

cependant restés stables. En effet, des grandes 

variations ont été observées dans le sol qui a 

reçu la fiente des poules où tous les éléments 

ont perdu près de la moitié de leur teneur 

initiale. Des légères pertes de teneur en 

éléments ont été observées sur le sol amendé 

avec les déchets de chèvres et dans le sol 

amendé avec les déchets de porc. Toutefois, la 

fiente des poules a permis d’obtenir les plantes 

de taille élevée aux premiers et deuxièmes 

essais. Par ailleurs, les différences 

significatives ont été observées entre différents 

traitements sur les paramètres de croissance au 

deuxième essai. Le nombre des feuilles par 

plante a été significativement élevé par les 

différents types des fertilisants. En somme, la 

fiente de poule a induit une augmentation du 

nombre des feuilles et le rendement tant total 

que celui des parties comestibles. Les effets 

résiduels des fertilisants utilisés à part la fiente 

des poules, ont une durée courte, agissent 

seulement pour un temps sur la culture et qu’il 

est nécessaire de les apporter à chaque 

campagne afin de les rendre plus disponibles 

pour la culture. Dans ce cas, le choix devrait 

être porté sur la fiente des poules pour la 

production des légumes à court cycle de 

végétation afin d’éviter les apports répétés qui 

ne sont pas économiques. La présente étude 

devrait être complétée par la détermination des 

doses optimales de la fiente des poules qui 

donnent les meilleurs rendements en feuilles 

après plusieurs cycles de culture et bien 

également sur les différents substrats afin de 

déceler si les effets résiduels des amendements 

organiques dépendent des types de sols. 
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